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OCTOBRE 2019 

LA TÉLÉVISION CITOYENNE ET CIVIQUE 

Sans même chercher à commenter une fois de plus le phénomène des gilets jaunes, il ne fait aucun doute 
que la France Ŷ’a plus ƌieŶ à voiƌ aveĐ la nation une et indivisible Ƌu’elle a été des décennies durant, 
structurée par un référentiel culturel commun. C’est à juste titƌe Ƌue JĠƌôŵe FouƌƋuet ĠvoƋue uŶ 
« archipel français »1.  Dans ce contexte, il revient aux chaînes de télévision, et plus encore aux chaînes 
parlementaires que sont LCP-Assemblée nationale et Public Sénat, de se montrer créatrices de lien social.2 
Elles doivent être comme des ponts ou des passeurs. C’est même peut-être là la première mission devant 
être désormais dévolue aux médias relevant du service public. Ces médias deviennent ainsi une sorte de 
soft power ou les relais d’uŶe dĠŵoĐƌatie ƌepƌĠseŶtative malmenée et Ƌui Ŷ’aƌƌive plus à se ƌessouƌĐeƌ. 

*** 

LCP Ŷ’est pas uŶe ĐhaîŶe de ƌetƌaitĠs et eŶĐoƌe ŵoiŶs d’eŶseigŶaŶts à la ƌetƌaite : la ĐhaîŶe dispose d’uŶe 
bonne audience sur les 35-49 ans et se situe dans la moyenne des 25-34 ans. En réalité même, sans 
aucune offre Jeunesse, son public (56 ans d’âge ŵoǇeŶ) est 13 à 14 ans « plus jeune » que celui de France 
5. Depuis la rentrée 2018 son audience a aussi progressé de 12 %.  La chaîne compte en outre plus de 
500 000 abonnés à son fil Twitter.  

 LE CHEMIN DES ÉTROITS 

La TV citoyenne et civique doit refuser d’aĐĐoŵpagŶer l’hystérisatioŶ aŵďiaŶte et Đasser la graŵŵaire 
des réseaux sociaux. Évidemment cette ambition fait face à deux écueils majeurs :  en premier lieu, des 
moyens financiers limités puisque le budget annuel de LCP est de 16,5 ŵillioŶs d’euƌos alors même que 
les contenus exclusifs, indispensables à sa croissance, deviennent de plus en plus prohibitifs. Le deuxième 
écueil tient dans la ligne éditoriale : LCP doit être une TV légitimiste sans figurer pour autant comme une 

TV institutionnelle. Tout le monde en conviendra : le chemin de crête est étroit.  

C’est pouƌtaŶt le chemin emprunté régulièrement par la chaîne. Le 25 septembre 2017, elle a été la 
première à diffuser le documentaire de David Gendreau et Alexandre Leraître « Guerre fantôme, la vente 
d’Alstoŵ à GeŶeƌal EleĐtƌiĐ » justifiaŶt l’ouveƌtuƌe, quelques semaines plus tard, d’uŶe ĐoŵŵissioŶ 
d’eŶƋuġte paƌleŵeŶtaiƌe.3   

                                                           
1
 Jérôme Fourquet, L’ArĐhipel fraŶçais. NaissaŶĐe d’uŶe ŶatioŶ ŵultiple et divisée, Éditions du Seuil (2019) 

2
 Pour rappel, les deux chaînes sont nées eŶ ŵaƌs ϮϬϬϬ, eŶ pĠƌiode de ĐohaďitatioŶ, d’uŶ hiatus politiƋue eŶtƌe deuǆ 

majorités disjointes. 
3
 Installée le 31 octobre 201, la « Commission d’eŶƋuġte suƌ les dĠĐisioŶs de l’État eŶ ŵatiğƌe de politiƋue 

iŶdustƌielle, ŶotaŵŵeŶt daŶs les Đas d’Alstoŵ, d’AlĐatel et de STX » a rendu son rapport en avril 2018. 
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 Légitimiste mais non institutionnelle, LCP-AN emprunte tous le jours un chemin de crête. 

Le ĐoŶseil d’adŵiŶistƌatioŶ de LCP-AN4 offƌe uŶe ƌepƌĠseŶtatioŶ politiƋue Ġlaƌgie, Đe Ƌui Ŷe l’eŵpġĐhe pas 
de prendre la quasi-totalitĠ de ses dĠĐisioŶs à l’uŶaŶiŵitĠ. Que Đe soit loƌs de l’Ġpisode de RugǇ ou tout 
au loŶg de l’affaiƌe BeŶalla, la ĐhaîŶe a ainsi pu préserver son indépendance et tenir son rôle 
d’iŶfoƌŵatioŶ. Cela Ŷe l’eŵpġĐhe pas d’ġtƌe politiƋue (mais pas au sens politicien) et au service de 
l’eŶseŵďle des parlementaires, a contrario de PuďliĐ SĠŶat Ƌui s’est placée au service de l’institution et 
des territoires (ce choix s’eǆpliƋuaŶt laƌgeŵeŶt paƌ l’histoiƌe de la « chambre haute »). 

À l’ĠtƌaŶgeƌ, les ĐhaîŶes paƌleŵeŶtaiƌes se répartissent de la même manière entre Đelles, d’uŶe paƌt, qui 
se mettent au service de leur iŶstitutioŶ eŶ s’affƌaŶĐhissaŶt quelque peu de la dimension citoyenne – Đ’est 
le cas par exemple de BBC Parliament –, et quelques autres plus enclines à répondre à un cahier des 
Đhaƌges Ƌu’elles souhaiteŶt ĐitoǇeŶ. Les pƌeŵiğƌes deviennent rapidement des « robinets à commissions 
et sessions parlementaires » et l’on peut s’autoƌiseƌ à penser que leur présence sur la TNT, alors ces 
chaînes pouƌƌaieŶt se ĐoŶteŶteƌ d’uŶ streaming sur Internet, est pour elles une option luxueuse. À 
l’iŶveƌse d’elles, ƋuelƋues ĐhaîŶes paƌleŵeŶtaiƌes ĐheƌĐheŶt plus ouveƌteŵeŶt à affirmer une vocation 
citoyenne et civique. C’est donc le cas de LCP et aussi de la chaîne allemande Phoenix, qui réservent 
ĐhaĐuŶe au ŵaǆiŵuŵ 5Ϭ ou 55 % de leuƌs ĐoŶteŶus à l’aĐtivitĠ paƌleŵeŶtaiƌe. Le reste de leur 
programmation répond à un cahier des charges parfaitement citoyen. LCP a ainsi depuis longtemps 
développé un « guichet » documentaires performant. Cette programmation peut également englober des 
magazines, des « grands » entretiens ou autres.  

Des formules nouvelles pourraient renforcer cette vocation : par exemple, eŶ s’attaĐhaŶt à ĐoŶĐevoiƌ et 
diffuser des suppoƌts d’iŶfoƌŵatioŶ ;MOOCͿ, Ƌui pouƌƌaieŶt ultĠƌieuƌeŵeŶt ĐoŶduiƌe à la ŵise eŶ plaĐe 
de master class. D’autƌes formules, qui restent à imaginer, sont sûrement possibles, qui participeront, 
outƌe à l’iŶfoƌŵatioŶ et la formation des citoyens, à leur émancipation. 
 

RECRÉER DU COMMUN AVEC LA TÉLÉVISION COMME LIEU DE MÉMOIRE – 7 sur 7, 30 millioŶs d’amis, Ushuaia ou 
Strip Tease mais encore La graŶde Ŷuit de l’Opéra (le 19 décembre 1958 pour le premier récital de Maria Callas à 
Paris, retransmis en Eurovision), la Mission Apollo ou À bout portant (la tournée belge de Johnny Hallyday en 
septembre 1974), etc. : chaque dimanche, depuis un an, REMBOB’INA nous invite à une ploŶgĠe daŶs l’histoiƌe de 
Ŷotƌe paǇs au tƌaveƌs d’uŶe iŶĐuƌsioŶ daŶs sa ŵĠŵoiƌe audiovisuelle. FiĐtioŶs, doĐuŵeŶtaiƌes, ŵagaziŶes 
d’aĐtualitĠ, ĠŵissioŶs de diveƌtisseŵeŶt, dĠďats politiƋues, etĐ., la diffusioŶ de Đes pĠpites de l'INA est suivie d'uŶ 
débat aŶiŵĠ paƌ PatƌiĐk CoheŶ aveĐ des aĐteuƌs et tĠŵoiŶs de l’ĠpoƋue. L’affaiƌe Ŷ’a ƌieŶ de paƌleŵeŶtaiƌe ŵais 
recrée avec succès du commun. La télévision comme lieu de mémoire collective. 

                                                           
4
 Le CA est composé de 3 membres de droit : le président de l'Assemblée nationale (Richard Ferrand), le président 

de la chaîne (Bertrand Delais), le vice-pƌĠsideŶt de l’AN, pƌĠsideŶt de la dĠlĠgatioŶ ĐhaƌgĠe de la ĐoŵŵuŶiĐatioŶ et 
de la presse (Hugues Renson), plus 8 représentants de groupes : Florian Bachelier (LREM), Virginie Duby-Muller (LR) ; 
Isabelle Florennes (MODEM), Pierre-Yves Bournazel (UDI, Agir et Indépendants), Valérie Rabault (NG), Alexis 
Corbière (LFI), Marie-George Buffet (GDR) et Yannick Favennec Becot (Libertés et Territoires). 
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 LCP versus Public Sénat et vice versa ?  
Le ďudget de l’uŶe est de 1ϲ,ϱ ŵillioŶs d’euros, Đelui de l’autre de 1ϳ ŵillioŶs d’euros. 

Une chaîne commune serait souhaitable à bien des égards, même si les rédactions devront probablement 
rester distinctes pour respecter les spéĐifiĐités et l’histoire de ĐhaĐuŶe des Đhaŵďres. 

EAU TIÈDE OU EAU CHAUDE ? Même parlementaire, une chaîne peut se montrer audacieuse dès lors que 
ses iŶteƌloĐuteuƌs oŶt le seŶtiŵeŶt d’ġtƌe tƌaitĠs de ŵaŶiğƌe juste et ĠƋuitaďle. Loƌs de l’affaiƌe BeŶalla, 
LCP a réalisé un documentaire sur les ratés de la ĐoŵŵissioŶ d’eŶƋuġte paƌleŵeŶtaiƌe. La diffusioŶ a ĠtĠ 
très suivie et la chaîne a été félicitée par quasiment tout le bureau de l’AsseŵďlĠe. Ce traitement suppose 
de réaliser un travail journalistique qui ne soit pas conduit pour uniquement valider un a priori de départ.   

INTÉRESSER LES CITOYENS À LA CITOYENNETÉ ?  Le sujet est ardu : affichée à la télévision en tant que 
telle, la citoyenneté ne marche pas. Coŵŵe l’eǆpliƋuait JeaŶ-Marc Sauvé, vice-président du Conseil 
d’État,5 « la signification de [la notion de citoyenneté] dans la société française contemporaine est […] 
problématique. De nos jours, la citoyenneté est de fait le plus souvent décrite au travers de la « crise » 
Ƌu’elle tƌaveƌseƌait et Ƌui tƌouve sa souƌĐe daŶs le dĠpĠƌisseŵeŶt de l’Ġvidence des principes républicains 
et de l’attaĐheŵeŶt à Đes pƌiŶĐipes. Elle ƌĠside aussi daŶs l’iŶsatisfaĐtioŶ des iŶdividus à l’Ġgaƌd du 
foŶĐtioŶŶeŵeŶt de la dĠŵoĐƌatie Ƌui les ĐoŶduit à s’iŶteƌƌogeƌ sur ses finalités et ses moyens. Les 
proclamations solennelles de la CoŶstitutioŶ ou de la DĠĐlaƌatioŶ des dƌoits de l’hoŵŵe ĐaĐheŶt ŵal de 
Ŷos jouƌs la ĐƌaiŶte d’uŶe ĐitoǇeŶŶetĠ uŶiƋueŵeŶt foƌŵelle et dĠpouƌvue de tƌaduĐtioŶ ĐoŶĐƌğte daŶs la 
vie quotidienne des personnes. »   C’est ďieŶ là la ƋuestioŶ, mais probablement aussi la clé du problème : 
réanimer la notion de citoyenneté dans la vie quotidienne des gens, recréer du commun. Quels sont les 
évènements sur lesquels peut s’eǆpƌiŵer un commun ? Les grands évènements sportifs sûrement, il 
convient toutefois d’eŶ tƌouveƌ d’autƌes et, à la tĠlĠvisioŶ, de les valoƌiseƌ par exemple au travers de 
programmes courts. C’est ŶotaŵŵeŶt Đe Ƌue prévoit de réaliser LCP eŶ ϮϬϮϯ à l’oĐĐasioŶ de la pƌoĐhaiŶe 
Coupe du monde de rugby, pour laquelle les organisateurs comptent assigner des missions citoyennes aux 
équipes en lice.  

Plus généralement, il revient aux chaînes parlementaires de traiter différemment des sujets-polémiques, 
ou pris comme tels par les autres médias, à l’iŶstaƌ des débats sur le voile, sur les minorités visibles, 
l’iŵŵigƌatioŶ ou autres. Enfin, il leur revient – et Đ’est d’ailleuƌs Đe Ƌu’elles foŶt – de prendre le relais des 
chaînes publiques sur des émissions que ces dernières ont abandonné comme, par exemple, les 
programmes sur l’histoiƌe française ou européenne.6 Toutefois les chaînes parlementaires ne seront 
jaŵais Ƌu’uŶ « allumeur » : un même programme diffusé sur LCP et sur une chaîne du service public va 
rencontrer sur ce dernier canal un public 10, 15 ou 20 fois plus important. C’est aussi de Đe fait Ƌue la 
plaĐe des ĐhaîŶes paƌleŵeŶtaiƌes ŶĠĐessiteƌait d’ġtƌe ƌepeŶsĠe, mais cela en rapport avec l’eŶseŵďle du 
dispositif audiovisuel public.  
 

                                                           
5
 Conférence inaugurale du cycle de conférences suƌ la ĐitoǇeŶŶetĠ, CoŶseil d’État, oĐtoďƌe ϮϬϭ7. 

6
 L’affiƌŵatioŶ serait à nuancer. Pour preuve, à l'occasion du 65

e
 anniversaire du début de la guerre d'Algérie, France 

5 diffuse cet automne « Algérie, la guerre des appelés », un sublime documentaire en deux parties réalisé par 
Thierry Lestrade et Sylvie Gilman. 
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AU CŒUR DES BRUITS DU MONDE – Depuis le 30 septembre LCP est vġtue, d’ailleuƌs Đoŵŵe sa ĐoŶsœuƌ 
sĠŶatoƌiale, d’uŶ Ŷouvel haďillage. Anne Caminade, directrice artistique chez SlooDesign, a eu pour mission de 
renforcer la marque LCP et réaffirmer son positionnement de chaîne parlementaire, politique et citoyenne à 
l’heuƌe du ŵĠdia gloďal et des réseaux sociaux. Si la baseline « Donnons du sens » Ŷ’a pas ĐhaŶgĠ, le logo et ses 
dĠĐliŶaisoŶs oŶt ďĠŶĠfiĐiĠ d’uŶ liftiŶg, tout eŶ ĐoŶseƌvaŶt les Đodes historiques de la marque. La chaîne a 
également modifié son habillage sonore, signé par Wax Tailor. Le compositeur, qui crée des musiques à partir de 
sons du monde, du cinéma et de refrains connus, reprend désormais cet habillage dans un disque et sur scène 
eŵpoƌtaŶt aiŶsi la ŵaƌƋue LCP daŶs d’autƌes lieuǆ et veƌs d’autres publics, plus jeunes. 

Les Questions au Gouvernement présentées par Brigitte Boucher les mardis après-midi proposent un nouveau 
séquençage avec des interviews, des duplex et des reportages. L’aŶiŵatƌiĐe s’est vue également confier une 
nouvelle émission de 60 minutes : Politiques, à table !, Ƌu’elle assuƌe auǆ ĐôtĠs de JeaŶ-Pieƌƌe MoŶtaŶaǇ d’Euƌope 
1. Enfin, un programme court : Photo politique, proposé par Ghislain Delaval et François Chevré, qui invite des 
photographes à ƌaĐoŶteƌ l’histoiƌe d’uŶ ĐliĐhĠ. 

*** 

UŶ des ƌôles ŵajeuƌs de la tĠlĠvisioŶ est aujouƌd’hui d’oƌgaŶiseƌ le dialogue et les ƌĠseauǆ soĐiauǆ soŶt là 
pouƌ l’aideƌ à pƌeŶdƌe appui daŶs Đette ŵissioŶ. UŶe des dĠĐliŶaisoŶs de Đe Ŷouvel Ġtat de la tĠlĠvisioŶ 
réside bien sûr dans la téléréalité mais pas seulement, bien heureusement. Certains se souviendront des 
pƌeŵieƌs pas de la tĠlĠvisioŶ daŶs l’iŶteƌaĐtivitĠ : Đ’Ġtait le SVP ϭϭ ϭϭ Ƌui s’aŶiŵait eŶ seĐoŶde paƌtie des 
Dossiers de l’éĐraŶ présentés par Armand Jammot. Le téléspectateur pouvait téléphoner et donner son 
avis auprès de Guy Darbois, grand maître du standard, et ce devant la France entière ou presque. C’Ġtait 
tout de ŵġŵe ƋuelƋue Đhose. D’ailleuƌs Đe « devant la France entière », même Twitter et Instagram 
Ŷ’aƌƌiveŶt pas à le faiƌe et Đe Ŷ’est pas faute d’Ǉ dĠploǇeƌ tous les effoƌts possiďles. 

Martine LE BEC 

rédactrice en chef de la revue Prospective Stratégique – CEPS 


